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Bien avant l’aventure du Vignemale… et les premiers « Souvenirs d’un Montagnard »

édités en 1878,  le jeune comte Henry Russell-Killough  publia le remarquable ouvrage

 « 16000 lieues à travers l’Asie et l’Océanie »-  1864- Hachette.

Ce magnifique récit fut remarqué et utilisé par Jules Verne pour illustrer en 1876 son nouveau roman : Michel Strogoff , citant le « voyageur Henry Russell- Killough » en s’appuyant sur les descriptions de la ville de Tomsk  en Sibérie. C’est une relation « à distance » par procuration qui va trouver son origine et s’établir  lors d’un épisode insolite, improbable  qui se situera en juillet 1867 sur le massif du Mont-Blanc. 

L’objet de la présente étude , suivi de l’article du professeur Françoise Besson , consistera à mettre en lumière l’étrange circonstance qui va réunir  Jules Verne et Henry Russell par le truchement du célèbre photographe Jean Andrieu le samedi 20 juillet 1867 sur le Glacier des Bossons , près de la cabane des Grands-Mulets, au pied du Mont-Blanc…

Celui-ci va prendre une série de clichés , sur lesquels seront immortalisés la « caravane » du comte Russell et bien d’autres panoramas à proximité du Mont-Blanc-

(Série SUISSE et SAVOIE).

 Le photographe Jean Andrieu , né à Montaigu de Quercy (82) le 19 juillet 1816 , à 89 kms à vol d’oiseau de Toulouse et à 160 de Pau…monte à Paris pour débuter une carrière de photographe  stéréoscopique (double prise de vues - image en relief) ,celle-ci va véritablement décoller en 1862 à l’occasion de son « Voyage aux Pyrénées », il est alors âgé de 46 ans .

Ce sont dix années exceptionnelles  qui vont commencer pour lui , l’entraînant dans un vertigineux voyage allant de la  France  à l’ Espagne , puis ce seront l’Egypte et la  Palestine..

C’est à l’été 1867, de retour d’Espagne qu’il va séjourner en Suisse et en Savoie réalisant par centaines des clichés stéréoscopiques.

 Pour fêter son anniversaire le vendredi 19 juillet 1867 , il réserve guide et porteur pour se transporter depuis Chamonix (1000m d’alt.) à la Cabane des Grands- Mulets (3000m d’alt.)le lendemain, le samedi 20 juillet . Le comte Henry Russell le jour même(19), tente sans succés l’ascension du Mont-Blanc ,  faisant retour à la cabane des Grands-Mulets pour une seconde tentative le 20 juillet , tentative couronnée de succès. C’est lors de la redescente et de son passage obligé à la cabane  qu’il va « enfin » croiser le destin, en la personne de Jean Andrieu. .

J.A. :  sa « signature » pour Jean Andrieu , immortalise cette pittoresque « caravane » ..

Celle du comte (4 personnes) et celle de l’américain m.Lee  (4 personnes aussi) avec sans doute le porteur de J.A..  total : 9  personnages, tous reliés par une corde . 

Jean ANDRIEU cédera quatre ans plus tard, fin 1871 , douze clichés à Jules VERNE pour faire illustrer un récit de son frère Paul Verne (écrivain et alpiniste amateur), par le graveur Edmond YON qui « reproduira » notamment « LA » photo de la Caravane..Cette séance de pose improvisée, comptera au moins deux photographies quasi identiques, c’est cependant celle qui ne fut pas utilisée directement par YON qui nous permet enfin de « reconnaître » le Comte Russell, alors âgé de 33ans, déjà dans la légende, magnifique, souverain . 

Cinq années me furent nécessaires pour retrouver ce cliché ….mais 144 ans après, ce fut un moment très intense de le découvrir… Moment magique que j’ai l’honneur de vous faire partager…
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Aimable courtoisie –références in fine article P.FB

Voici le cliché pris  le samedi 20 juillet 1867  a.m.   par Jean Andrieu - J.A.-

  Sur le cliché de gauche, légèrement  plus net, apparaît au premier plan, le Comte Russell. 

                      Le plus complexe en 2006 fut de comprendre qu’Andrieu-x… était J.A.

                                        « « On a marché sur le Mont –Blanc » ».

Juillet 1867 , Henry Russell décide de s’offrir l’ascension du Mont-Blanc .C’est encore pour quelques années, l’époque héroïque où les « caravanes » perdent parfois dans les séracs les guides et leurs clients fortunés avides d’Alpinisme et de reconnaissance…

Descendu à Chamonix (Chamounix) chez un ami d’enfance, le comte prend la route du

 Mont-Blanc le jeudi 18 juillet , accompagné de deux guides : J. Devoussaoud  guide chef et x et d’un porteur. Arrivés à la cabane des Grands-Mulets (la première date de 1853, la seconde de 1866, abritée par un rocher à 3051m d’altitude.)  après une courte nuit , la caravane va échouer dans sa première tentative le 19 juillet …

Le comte sera rejoint par la « cordée » d’un américain m. Lee. 

Les deux cordées chemineront à distance durant la journée du « 20 » juillet 1867.

Le samedi 20 juillet , partie aux aurores la caravane du comte réussira le  pari  de fouler le Mont-Blanc. L’atmosphère  et le manque d’oxygène ne lui permettront que de passer quelques minutes sur le toit de l’Europe. Il est du reste croustillant de lire et de comparer le compte rendu immédiat  de cette ascension avec une évocation de celle-ci en 1878…

Le comte savait sublimer à l’évidence la réalité…Il est aussi utile de lire le récit de Paul Verne (12.09.1871) illustré des gravures de Yon , pour se faire une idée du « tour de force »

 que  constituait à l’époque cette ascension. 

J.A fut , il faut le signaler préféré aux « Tairraz. Bisson . Charnaux.. Lamy ».

1871 : c’est aussi le « Temps des cerises » que l’ami Jean Andrieu va magnifier au travers de sublimes clichés de « La Commune »…à chacun ses préoccupations…

J.A ne verra hélas jamais la version définitive de son travail réédité en 1874,
il est allé rejoindre les étoiles pour les photographier enfin  et de si près…

…..
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Collection privée Cdt. R.Martin…………..Guide POL- 5éme éd. 1914.

Le massif du Mont-Blanc - carte Vallot début du XXéme

[image: image3.jpg]



Collection personnelle Cdt. R Martin
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        Aimable courtoisie de m. Sylvain Halgand.   @ www.collections appareils.fr

       Il s’agit de la première cabane des Grands Mulets (1853-1866)-désaffectée en 1867.     

        sur le Glacier des Bossons.  Ce cliché fait partie des « Douze » utilisés par E.Yon.
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      La caravane et la nouvelle cabane .                                La première et ancienne cabane 

        Deux vignettes – gravures. E.YON                        Septembre 1871. Paul Verne –

             D’après J.A.                                           40  éme  ascension française du Mont-blanc     

                                       Collection personnelle - Roderic MARTIN.

Un pilleur (e) d épave et de trésor.. Vanitas …en 2009 a voulu s’approprier la Toison d’or..et la grille chronologique…hélas le comte n’est pas «  le cinquième en partant de la gauche… ».

Le CHAMONIX  du comte Russell








